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La Parole de Dieu 

 
Les péchés des hommes renouvellent les douleurs du Seigneur  
Les souffrances du prêtre Ioan de Vladimiresti, dans la prison 

 
 

… Les enfants, ne soyez pas craintifs, puisque les craintifs ne peuvent entrer dans le 
Royaume de Dieu. Mon Esprit, Celui Qui travaille, vous garde pour ne plus être craintifs. 
Moi, Je n’ai pas été craintif. Les saints n’ont pas été craintifs non plus. Habillez le vête-
ment de la foi, avez-vous compris? Oh, même si Je mettais Mon vase au feu, Je ne vous 
laisserais pas jusqu’à ce que vous appreniez, et vous serez illuminés, car la lumière va 
périr, et c’est toi qui seras la lumière, Mon peuple. Je vous dis de ne pas faire à contre 
cœur les prières. C’est le temps d’antéchrist. Il travaille d’une manière invisible 
l’antéchrist, il a des serviteurs qui courent d’un homme à l’autre, et les exhortent à qu-
itter Dieu, le Maître du ciel et de la terre. Oh, Mon peuple, ne Me quitte pas, puisque Je 
ne te quitterai pas, Moi non plus. 

Oh, Mes enfants, soyez forts, parce que, voilà, maintenant Je vous ai dit avec qui 
vous devez lutter. Voilà, prenez le sabre, car ceux sans arme ne sont pas forts, et voilà, 
l’empereur a eu l’ordre de ne pas s’atteindre de l’huile, mais il a transgressé l’ordre; il 
s’en est touché. Comprenez-vous? 

Oh, Mes enfants, vous qui gardez encore Mes commandements, gardez-vous de ne 
pas vous mettre le sceau sur la main ou sur le front, car voilà, Mon église est vide, et de 
ceux qui y viennent, seulement un per cent c’est bien, le reste sont souillés et maculés. 
Mais les salons de distractions sont pleins. 

Oh, où est le monde pour lequel Je Me suis laissé crucifié, où est-il le monde pour 
lequel Je porte la croix, pour lequel Je porte la couronne d’épines? Où sont les fils pour 
lesquels J’ai pleuré sur la croix? Il se vente le diable avec ceux-ci, car ils font sa volonté. 
Lui, il ne s’est pas laissé crucifier, il n’a pas souffert. Il leur fait du mal à tous, et po-
urtant ils l’aiment tous et font sa sale volonté. 

Oh, cette terre pleine d’enfants avortés et d’enfants quittés M’endolorit! Ils sont 
plus sages tous les êtres et les bêtes qui vivent sur la terre que les mères, que les parents, 
qui commettent ces choses si odieuses, criant aux cieux. La famille de médecins est de-
venue famille de bouchers. Elles attendent leur tour les femmes, comme à la boulange-
rie. Comment puissè-je regarder cette terre, souillée de sang innocent? Voilà, le diable 
est le boucher, il pousse le monde, et le monde obéit, des mille et des milliers d’êtres 
sont massacrés par heure. 

Voilà encore un péché: l’homme a quitté le pain et il se nourrit du feu. Je Me suis fa-
it une colombe et J’ai rencontré un homme, qui a dit à l’autre: „donne- moi un feu, car je 
n’ai pas mangé de pain depuis hier, mais du tabac je ne peux pas me passer”. 

Je ne descends pas pour la divination, ce n’est pas pour cela que Je sois venu. Oh, 
les fils, il y a beaucoup de ceux qui viennent chez Mon vase avec des icones, et des pho-
tos en demandent s’ils vont se marier, mais Moi, Je ne suis pas venu pour marier les 
gens. Qu’elles disparaissent les photos accrochées à la tête de Mon vase, autrement Je 
mettrai du feu sur la tête de ceux qui s’en occupent. 

Je suis venu en chair aussi. Maintenant Je suis venu en esprit pour vous exhorter à 
souffrir dans la chair, à souffrir tout ce que Je vous dis: par la maîtrise des envies, cou-
per le mal, l’ivresse, la débauche, la convoitise, l’orgueil, la fierté, en un mot, tout ce qui 
est du mal. 
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Le Royaume de Dieu se prend à l’assaut. Personne ne peut le prendre qu’à l’assaut, 
comme les saints de Dieu l’ont fait. Oh, les fils, vous êtes désirés par les saints; ils vont à 
Dieu et disent: „Combien de temps y a-t-il encore, Seigneur, jusqu’à ce que nous ren-
contrerons Tes élus?”. Préparez-vous pour cette rencontre, les fils. 

On ferme l’église, Mes enfants, on prend les livres et on les brûle, cet empereur ra-
masse tout. 

Oh, les fils, le diable n’a jamais planté de bon arbre, mais seulement de mauvais. Il 
vient le diable et entre dans l’église, pour le moment vous ne le voyez pas, mais le temps 
viendra où vous vous allez le voir, lui et sa mauvaise et sale œuvre. Les femmes vont à 
l’église, elles murmurent, mais pas de prières, mais des sorcelleries, pour tromper les 
gens et les égarer de la vérité. Voilà, le diable a des troupeaux de moutons, de vaches, de 
chèvres, de porcs, de génisses, d’oies, de canards. D’où les a-t-il donc? Mais du monde, 
les fils. Oh, l’homme, qu’est ce que tu vas en répondre? car c’est toi-même qui les lui les 
as envoyés. Ils ont été tous les tiens et c’est toi qui en bénéficies encore. Délie-les par la 
prière. C’est un péché que de manger et boire ce que tu as envoyé au diable. C’est un 
péché que d’employer les choses que tu as envoyées au diable. Délie-les par la confessi-
on. 

Je suis descendu pour purifier l’or, Je suis venu pour séparer l’or du métal. Pourqu-
oi, les fils, est-il mélangé l’or et le métal? Oh, Je suis descendu seulement dans les mon-
tagnes pleines de neige. Le vent souffle et la neige Me couvre. 

… Oh, fils, tu es venu avec le seau à la source. Fais ainsi que tu pars le seau plein, le 
cœur plein. 

… Oh, les fils, les portes du Paradis sont largement ouvertes. Voilà, le brigand de la 
croix a reçu le paradis. Il s’est repenti lui, mais l’homme ne veut pas le faire. Oh, vos fa-
its vous dirigent à la perte de ces dons, descendus d’en haut, du Père des lumières. Oh, 
les fils, apprenez par cœur les Ecritures, car les livres seront ramassés et vous resterez 
avec ce que vous avez appris. 

J’ai besoin des jeunes purs, et vous, les hommes, quittez la convoitise car on ne peut 
pas accéder en haut avec toutes les choses passagères, charnelles et mondaines. Vous les 
prédicateurs, gardez la chasteté, vivez en chasteté si possible. Oh, âme, pourquoi es-tu 
devenu si triste? Je ne t’ai pas obligé, mais celui qui le peut, c’est bien de le faire. Laisse 
la tristesse. L’homme est libre de faire ce qu’il veut, mais celui qui veut garder la chas-
teté, celui-là verra le lieu qu’il s’est préparé. Voilà ce que Je dis à ceux qui ont à protes-
ter: du soir du samedi jusqu’au matin du lundi fuyez le péché. C’est un grand péché que 
de profaner Mon jour de joie et de fête. Achetez vous-mêmes votre vêtement. Oh, vous 
n’êtes pas attirés par la sainteté! Pour l’église et la prière on doit laisser les récoltes, les 
jardins, les champs, les autres travaux et vous verrez combien vous allez gagner de plus. 
Voilà, Je n’ai pas donné de pluie à cause des péchés du monde, et la terre est restée 
sèche. Vos arbres n’ont pas de fruits à cause de vos péchés. Ma Mère a prié et prie enco-
re pour que Je donne de la pluie, afin que les animaux et les oiseaux ne meurent pas, car 
ils sont innocents, mais en ce qui concerne l’homme, il ne mériterait aucune goutte 
d’eau sur la terre, et alors, qu’est-ce que tu vas faire toi, homme, celui qui dit que tu es 
tout et que tu peux tout? 

Regardez, les enfants, on voit une grande rivière sur laquelle une femme se porte 
une coupe à la main, et de cette coupe vont boire tous les empereurs de la terre: ceux 
passés, comme ceux à venir. 

… Oh, les fils, le prêtre Ioan de Vladimiresti gît, peau et os, dans la cellule d’Aiud. Il 
n’a plus de chair, et tous les autres s’en étonnent. Même dans la prison, il continue de 
nourrir les âmes. Il a deux cents soixante-dix âmes à prier pour lui. Oh, quelles grandes 
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peines a-t-il supporté! Ni les brigands ni les criminels n’ont pas à supporter de si gran-
des peines qu’un chrétien, mais à ceux qui souffrent pour Moi, Je leur amortis les sens 
pour qu’ils ne sentent pas les douleurs, les brûlements et les coups. Voilà, Verginica, 
Mon vase, comme elle a souffert: combien de brûlures, combien de piqûres, combien de 
coupes! Mais Moi, Je lui ai donné le pouvoir de vaincre, car il y avait là un comandant 
qui criait à lui faire peur. 

Oh, les fils, les fils, quand vous allez voir la cité déserte, cela signifie que Moi, Je su-
is devant votre porte. Quelle est cette cité déserte? Oh, c’est la foi, mes fils. Lorsque la foi 
va refroidir, c’est le diable qui arrive, il est prêt. 

Oh, les fils, sur toute la terre il n’y a que de la fumée. J’ai semé du blé, et voilà, sur la 
terre il y a plus de tabac, Mes enfants. D’où vient cette mauvaise herbe? Elle vient de 
satan, les fils; c’est lui qui l’a semée. Faites attention de ne pas venir chez vous aussi cet-
te envie. Soyez attentifs de ne pas vous en empoisonner. Oh, faites ainsi de ne pas 
protéger le corps plus que l’âme, Mes enfants. 

Le 25 mai/Le 7 juin 1958 


